
 

 « CRACSITUDE », une ouverture vers une holacratie 
« Et si nous apprenions tous à devenir des CRACS ?» 

 
Au plus profond de moi, chaque jour je m’interroge sur 
ce qui me guide, ce vers quoi je veux aller, avec qui, 
comment, pourquoi, … une multitude de questions qui 
m’enivre.  Mes choix de vie sont directement liés à mon 
parcours professionnel, j’ai fait le choix d’être une 
boulimique de travail, c’est sûrement la peur de l’ennui 
ou ma résilience face à une douleur vécue m’a amené 
à élever mon niveau de conscience. Mon amour de 
l’humain, des lettres, des projets à défendre pour le 
bien de tous me dirige vers le partage et la 
transmission. Issue du monde du journalisme 
audiovisuel, culturel et économique. J’ai créé et dirigé 
2 entreprises l’une dans le secteur de l’audiovisuel et 
l’autre dans la formation culinaire. Aujourd’hui, je 
travaille à l’ADEP et je développe notre centre de 
formation pour personnes en situation d’illettrisme et 
illectronisme avec une petite équipe volontaire où 
l’éducation 
permanente est 
au cœur de nos 
préoccupations.  
Cette introduction 
n’est pas anodine, 
elle veut juste 
partager que 
derrière chaque 
humain il y a une 
histoire, un 
parcours, une 
réelle envie de 
générativité et 
une trajectoire qui compte. Reste à donner du sens à 
la mission de transmission et la faire émerger de façon 
pédagogique et adaptée à chacun. 
Dans le monde de la formation, la logique est d’amener 
les apprenants vers une forme d’autonomie avec le 
droit de trouver sa place dans une société qui se veut 
démocratique, laïque mais que beaucoup semble ne 
pas appliquer ses valeurs, soit par méconnaissance, 
soit par peur ou manque de respect. Non ? 
Où je veux en venir ? Il suffit de regarder chez nos 
voisins et amis Belges. Vous allez dire encore eux, entre 
leur humour et leur esprit… vif que vont-ils encore nous 
apprendre ? Et justement, parlons-en. 
Et si nous apprenions tous à devenir des CRACS ? 
C’est en Belgique que cet acronyme a vu le jour. Cette 
appellation CRACS, Citoyen Responsable, Actif, Critique 
et Solidaire, décret acté dans l’Organisation Jeunesse, 
en 1977, va apporter sa pierre à l’édifice d’une 
philosophie de la vie, d’un pays, allant bien au-delà d’un 
engagement associatif. C’est une mission officielle pour 
les organismes d’éducation permanente, cela doit 
résonner en nous. Accompagner et former chaque 
bénéficiaire, apprenant qui traverse nos structures à 
comprendre cet acronyme devrait être un passage 
incontournable et nécessaire pour le bien-être collectif. 
Un petit détour par chaque terme de CRACS est 

nécessaire pour vous donner envie de vous 
l’approprier, d’approfondir le sujet et de le partager 
tout en l’appliquant au quotidien. 
Citoyen, on ne devient pas citoyen, on l’est et on 
l’expérimente ! « Être citoyen » est avant tout juridique 
entre nous et l’état, où nous avons le sentiment 
d’appartenance, tout en prenant part activement à 
notre société pour y trouver sa place. Concrètement, 
être en capacité de s’exprimer, agir et participer à la 
vie sociale. 
Responsable, c’est être conscient de nos droits et 
devoirs face à nos choix. Cela nécessite de savoir 
s’informer et de s’intéresser au monde qui nous 
entoure et y contribuer.  
Actif, c’est agir et construire au quotidien ! Cela amène 
à faire des choix, de construire un avenir et de se 
confronter à la réalité du monde. C’est aussi s’investir, 

entreprendre, 
éveiller son 
niveau de 

conscience. 
Pour résumer, 
« être acteur 
de sa vie. » 
Critique, avoir 
ce recul, ce 
regard qui 
interroge sans 
forcément tout 
remettre en 

question. 
Savoir trier, si c’est de l’info ou de l’intox ? ce qui 
implique de s’informer, d’écouter, de comprendre et 
comparer les informations en créant du lien afin de se 
faire une opinion. C’est aussi une façon de trouver sa 
juste place dans notre société et c’est aussi savoir-vivre 
ensemble. 
Solidaire, signifie « être attentif à l’autre et l’aider » 
dans un but de construire un monde plus égalitaire. 
C’est aussi une posture qui participe activement au 
changement. « Quand un voisin a faim, mieux vaut lui 
apprendre à pêcher que de lui donner un poisson » 
Confucius. Désormais, cet acronyme est partie 
intégrante de nos rituels au sein de notre structure. Il 
est devenu notre colonne vertébrale et chaque 
formateur se devra d’intégrer cette notion en 
l’appliquant auprès de nos participants car s’ils sont 
venus à notre rencontre, n’est-ce pas pour s’intégrer 
et apprendre les codes de notre société et se les 
approprier ? Retirons le petit caillou dans notre 
chaussure, celui aux croyances limitantes et 
partageons ce modèle porteur d’Avenir, d’Holacratie et 
de Solidarité. Devenons tous des CRACS ! 
Émeraude Bensahnoun 
Responsable du Développement 
ADEP de Roubaix 
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